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Statistique agricole du Jura bernois
pour les années 1898 — 1923.

•

Préface.

En 1923, à l'occasion de son 75e anniversaire, le bureau cantonal de

statistique, le premier en Suisse, a publié un mémoire, dans lequel il jette
un coup d'oeil rétrospectif sur son activité. Dans ce mémoire il rappelle
en ces termes, d'après l'art. 2 du premier règlement, le but qu'il poursuit:
donner un aperçu, consciencieusement établi du développement de la
culture générale du peuple bernois, aperçu qui puisse servir à l'édification
du public aussi bien qu'aux différents travaux administratifs. Par ces
mots «culture générale» il n'est pas fait seulement allusion à la culture
intellectuelle, mais aussi à la culture économique du peuple. Ce n'est d'ailleurs

pas un effet du hasard que le bureau cantonal de statistique ait de

tout temps tenu en honneur la statistique agricole; le fait que l'agriculture
bernoise s'est acquis une excellente réputation y a contribué pour une
grande part.

La statistique agricole expose l'état et les conditions de l'agriculture
au moyen de données exprimées en chiffres. Les recherches relatives à la
production (cultures et récoltes) furent commencées en 1885 (celles
concernant la viticulture en 1881) et poursuivies régulièrement, et les résultats
furent habituellement publiés dans les «Mitteilungen» du bureau en livraisons

allemandes, comprenant une ou plusieurs années. Les résultats relatifs
à la partie française du canton de Berne pour les années 1885 à 1890 et
ensuite pour les années 1891 à 1897 parurent dans des éditions périodiques
traduites en français. Pour des raisons d'économie il ne fut pas possible
de publier d'autres éditions concernant le Jura. Nous avons jugé à propos
de publier aujourd'hui les résultats statistiques relatifs au Jura pendant
les 25 dernières années, vu qu'il y a exactement 25 ans qu'a paru la dernière
publication et considérant qu'une école d'agriculture du Jura s'ouvrira
prochainement à Courtemelon et que l'exposition nationale d'agriculture se

tiendra à Berne en 1925.
La statistique agricole n'a pas seulement à s'occuper des cultures et

des récoltes, elle doit aussi faire d'autres recherches, notamment celles qui
concernent le recensement du bétail (inclus abeilles et volaille), l'économie
alpestre et laitière, la statistique foncière, la statistique des estimations
cadastrales et des dettes hypothécaires, la valeur de la propriété foncière,
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Vrekace.

Vn Z 923. à l'occasion de son 73° anniversaire, le lrureau cantonal de

statistique, le premier en Fuisse, a publie nn mémoire, âans lequel il jette
un coup d'oeil ràrospeotit sur son activité. Onus ee mémoire il rappelle
en ees termes, d'après l'art. 2 cl» premier règlement, le lmt iju'il poursuit:
clonner un aperçu, eonseieneieusement vtabli àu développement de la
eulture gênèrale peuple bernois, aperçu qui puisse servir à l'sditicatian
du pul>lie aussi l>ien qu'aux diktêronts travaux administratifs. Var ees
inots «eulture gênèrale» il n'est pas tait seulement allusion à la culture
intelleetuelle, mais aussi à la eulture économique du peuple, (te n'est d'ail-
leurs pas un ekket du basard que le bureau cantonal de statistique ait de

tout temps tenu en Iivnneur la statistique agricole; le tait que ì'agriculturv
bernoise s'est ac quis uns excellente réputation z,- a contribue pour une
grancle part.

Va statisticpie agricole expose l'êtat et les conditions de I'agriculturv
au moven de données exprimées en cbikkres. Ves recberclies relatives à la
production (cultures st récoltés) turent commencées en 1885 (celles con-
cernant la viticulture en 1881) et poursuivies régulièrement, et les résultats
turent lcabituellement publies dans les «Mitteilungen» du bureau en livrai-
sons allemandes, comprenant une ou plusieurs années. Iles résultats relatits
à la partie tranyaisv du canton de Verne pour les années 1385 à 189(1 et
ensuite pour les années 1891 à 1897 parurent dans des éditions périodiques
traduites en tranchais. Vour des raisons d'économie il ne tut pas possible
de publier d'autres éditions concernant le ,1ura. Nous avons juge à propos
de publier aujourd'bui les résultats statistiques relatits au .lura pendant
les 25 dernières années, vu qu'il v a exactement 25 ans qu'a paru la dernière
publication et considérant qu'une école d'agriculture du .lura s'ouvrira
procbainement à (lourtemslnn et que l'sxposition nationale d'agriculture se

tiendra à Verne en 1925.
Va statistique agricole n'a pas seulement à s'occuper des cultures et

des récoltes, elle doit aussi taire d'autres revberebes, notamment celles qui
concernent le recensement du bétail (inclus abeilles et volaille), l'êeonomie
alpestre et laitière, la statistique toncière, la statistique des estimations
cadastrales et des dettes l>vpotlkècaires, la valeur do la propriété toncière,
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le recensement des arbres fruitiers, la statistique commerciale (débouchés,
importation et exportation des produits agricoles, le prix des produits
agricoles, etc.), les assurances du bétail, les épidémies et leurs remèdes,
les associations, les concours du bétail et l'élevage, la statistique météorologique,

bref toutes les recherches statistiques se rapportant à la
sylviculture, à la chasse et à la pêche. Les sujets que nous mentionnons plus
bas ont été une ou plusieurs fois l'objet de recherches de la part, des organes
officiels du canton et tout spécialement de la part du bureau cantonal de

statistique:
1° Recensements du bétail (12 recensements cantonaux et 12 recensements

fédéraux) pour les années 1808, 1810. 1812, 1815. 1819. 1822, 1825.

1827, 1830, 1843, 1847, 1859, 1866, 1876, 1886, 1896, 1901, 1906, 191.1,

1916, 1918. 1919, 1920 et 1921. A partir de 1886 les résultat s de ces recensements

parurent régulièrement dans des publications cantonales à titre
provisoire et ensuite dans des publications fédérales plus étendues. Avant
1886 les brefs résumés furent simplement insérés dans les rapports administratifs

cantonaux (Direction de l'intérieur). Ils sont récapitulés par districts
dans la livraison III des «Mitteilungen» de l'année 1896; le Jura toutefois
n'y figure qu'à partir de 1819. Dans toutes les publications cantonales
relatives aux recensements du bétail depuis 1886 (exception faite pour 1919)
les résultats sont classés non seulement par districts mais aussi par
communes, pour le Jura comme pour l'ancienne partie du canton.

2° L'industrie laitière dans le canton de Berne fut à trois reprises l'objet
de nos recherches, notamment pour les années 1883 à 1884, 1894 et 191 I.
Les résultats en ont été publiés chaque fois dans des livraisons spéciales
des «Mitteilungen» du Bureau cantonal de statistique. (Les résultats île

l'enquête de 1911 parurent en 1913, lro livraison.)
3° Pour l'économie alpestre des matériaux statistiques furent

rassemblés à deux reprises: la première fois en 1861 sur l'initiative de la Société
suisse d'économie alpestre et sur l'ordre du Département de l'Intérieur
avec le concours des autorités cantonales et communales. Les résultats,
d'ailleurs très incomplets, en ce qui concerne le canton de Berne, furent
publiés par le bureau fédéral de statistique en 1868, ceux concernant
uniquement le canton de Berne, furent publiés dans la même année par le

bureau cantonal de statistique dans l'annuaire 111 de la statistique du
canton. Plus tard, la Société suisse d'économie alpestre ordonna, aux
inspecteurs de recueillir successivement des matériaux statistiques pour les

années 1892 à 1912 par cantons. Le matériel relatif au canton de Berne
fut groupé en 1902 par le bureau cantonal de statistique et publié la même
année (IIe livraison des «Mitteilungen»),

4° Une statistique de la propriété foncière fut entreprise dans le canton
de Berne en 1888 et les résultats en furent publiés en 1890 dans la 11e livraison

des «Mitteilungen», cette publication parut aussi en langue française.

5° L'endettement de la propriété foncière et ses causes furent en 1893

l'objet d'une enquête très approfondie, basée sur les estimations cadastrales,
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le reeeirsement do» arbre» kruitiem, lu »tuti»ti<pie eommereiulv («Iêl>ou,'I>ê».

importation et exportation de» produit» -^rienle», le prix «le» produit-;
ugrû-ole», etc.), le» irssurunee» du bêtiûl, le» épidémie» et leur» remède»,
le» u»»neiution». le» ,'nneour» du bêtiûl et l'êlevuge. I» »tuti»ti<pie nrêtêor-o-

logique, biet toute» le» leelleir!>«'» »t!lti»tlcpre» »e l'llpportuut à lu »vlvi-
culture, à lu el>u»»e et à lu pêelie, De» »uzet» que nou» ineutiouuou» plu»
blls out êtê une ou plu»ieui» soi» l'obzet <Ie ><>< luuelie» île lu purl de» organe»
ostû'iel» lin eunton et tout »pêeiîdement de In purt ,1» Iiuri-uu euulouul de

»tuti»tiquel
1" keeensements du détail (12 reeen»ement» euntonunx et 12 re< en»e-

nient» fédéraux) pour le» unuêe» 1808, 1810. 1812. >81 ô, 1819. 1822, I82ô.
>827, >830, 1813. 1847. 1859, 1803, 1876, 1886, I8W. >901. 1006, ll'Il,
1916, 1918, 1919, >920 et 1921, purtir de >886 le» rê»ultu<» de e» reeen»<--

ment» p-rrurent régulièrement dun» ,le» pul'lieution» «-untonule» à litre pro-
vi»oir<ì et en»uite dun» lie» publication» iêclêrllle» plu» étendue», êvunt
1886 le» l»rek» rê»umê» surent »implement in»êrê» dun» l«>» rupport» udinini»-
I rutis» untonuux (Direction <le l'intêrieur). II» »ont rêeapiìulê» pur di»t>1<4»

dlln» lu livru!»on III lie» «Uittcilllilgen » de, l'unnêe 1896, le duru loutudoi»
n'v figure «zu'à purtir de 1819, Dun» toute» le» pul>li< u> ion» ,-untonuIe»
relutive» aux rel en»ement» <bl bétail depui» 1886 (cx<sq>tion suite polir 1919)
le» rê»ultut» »ont <das»ês non »eulenrent pur <I!»tii, t» mui» ll,u»»i pur eom-
lnune», pour le duru eornme pour l'uneienne z>urtie <Iu canton,

2" D'industrie laitière dun» le canton de llerne s,it à troî» reprl»e» l'c>l>zcu

lll> nos reelieredes, notamment pour le» unnêe» 1883 à 1881, 1891 et >91 l,
De» rêsultut» en ont êtê puliliê» eliurpie sois di«n» de» livrui»on» »z>ê<uule»

d<>» «Uitteililn^en» du llureuu eunton-d de stuti.stiquc. (D,-» ,ê»nltî«t» <Ie

l'iurquvto de 1911 parurent en 1913, livraison,)
3" ?our l'èconomie alpestre de» mutêriuux »tati»ti«>ue» turent >»>»-

»vmklo» à deux reprises l lu première loi» en 1861 »ur I initiative de lu kociêtê
»uis»e d'v<-oiìomie alpestre et »ur I ordre du Département de l'intêrieur
uvee le eoneour» de» alltoiltês eantonale» >4 cauliilluilale», De» lê»>l1tî>>».

il'ailleui» ti'è» in<mnlplet», en <e qui <<>Nie>lle Iv c-antoil cle llerne, luleui
publié» pur le bureau lêdêrul de »tuti»ti,juv en 1368, ceux <olli ru iiunt uni-
quement le eunton de kerne, lurent publié» dun» III même uiuiêe pur le

bureau euntonul de statistique dliii» l'lrnnìluir«' III «le III »tuti»ti>pie <lu

eunton. l'lu» tllrd, III 8oeiêtê »lii»»e d'êl0li>>mic> ulpe»tre ordoillill aux ius-

pveteur» de recueilli,' »Ueee»»ivement de» Mlllêllllllx »tuti»ti«p«>» >>o»r le»

unilêe» 1892 à >912 plrr csllitun», Dl, matériel relutis au cacillon cl«' llerne
sut prniipê «u> >902 pur le bureau euntomil <le »tuti»ti(ple et pullllê lu nrêill,'
lillnse (Il° >i>ulll»nn de» «Nitteiluilpcui»),

4" tine statistique de la propriété koneière lut entrepri»e dau» le eunto»
«le kerne en 1888 >4, le» résultat» en lurent publié» en 1890 «lun» I» 1 D'livrai-
»onde» «.tlitteilunpeu», cette publication puiuit lillssi en luiig>ie srauipllse,

5" D'endettement de la propriété koneière et »e» cause» lurent en 1893

l'obzet d'une enquête trè» upprokonclie, l>a»ê,' »,>,' !e» c'stilllation» caulastl'ale»,
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le résultat en fut publié en 1893 (lrelivraison des «Mitteilungen»); les résumés
concernant les dettes hypothécaires et les estimations cadastrales furent
publiés à plusieurs reprises dans les «Mitteilungen» du bureau cantonal de

statistique.
6° Le premier recensement des arbres fruitiers fut opéré dans le canton

de Lerne en mai 1888 par le bureau cantonal de statistique. Déjà en 1863

on avait procédé à un recensement des arbres fruitiers en s'assurant la.

collaboration des écoles, mais cette enquête demeura infructueuse vu
l'insuffisance des matériaux recueillis. En revanche, les résultats de l'enquête
de 1888 parurent dans la Ire livraison de l'année .1888/1889 des «Mitteilungen»

du bureau cantonal de statistique, qui publia, la même année,
encore une édition spéciale en langue française. Un nouveau recensement
des arbres fruitiers s'impose depuis longtemps: il est réclamé avec instance

par les organisations arboricoles d'une part et par la presse agricole d'autre
part. 11 fut question d'y procéder en 1918, puis en 1921, mais la, date fut
constamment renvovée. l'ar ses données minutieuses, ce recensement serait
indubitablement précieux pour les arboriculteurs, pour les eideries et poulies

commerçants en général.
7° La première statistique suisse détaillée des exploitations de tous

genres (y compris l'agriculture) eut lieu en 1905; le bureau cantonal de

statistique y participa dans une large mesure. Les résultats relatifs à

Uagriculture parurent en 1910 dans un grand volume in-quarto, publiés
par le bureau fédéral de statistique, ensuite par extraits (principalement
dans la. IL livraison des «Mitteilungen» de l'année 1915, ainsi que dans le
manuel statistique du canton de Berne, Iri' et 111' livraison 1917 des

«Mitteilungen» du bureau cantonal de statistique). Un nouveau recensement
était prévu pour 1915. mais n'a pu avoir lieu à cause de la, guerre; on se

propose de faire procéder à ce recensement, en 1925.
8° La statistique suisse du commerce donne des renseignements très

détaillés concernant l'exportation et l'importation des produits agricoles:
les résultats ont paru en annexe dans les publications statistiques du canton
de Berne.

9° Quant à la rentabilité de l'agriculture le bureau cantonal a procédé
à plusieurs reprises à des recherches en se basant toujours sur les données
de la statistique agricole (voir Ire livraison 1887 et IIe livraison 1891), mais
il a, dû les abandonner ou plutôt les limiter à, la viticulture. Par contre le
Secrétariat de l'Union suisse des paysans à Brougg a entrepris ces études
avec succès en organisant des cours de comptabilité agricole. Ces travaux,
qui paraissent, chaque année dans l'Annuaire agricole suisse témoignent de
la compétence professionnelle de ceux qui ont entrepris cette tâche ardue,
mais ils sont loin de posséder les caractères d'une statistique proprement
dite, car les recherches ne se rapportent qu'à un nombre limité d'exploitations

(il y en avait 122 en 1893); ils ne représentent donc que les résultats
de comptabilités isolées et disséminées dans toutes les parties du pavs.

10" La statistique des prix est une des plus importantes; les premières
recherches faites par les statistiques officielles du canton relativement au
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le. rê»ulta.t on lut publie en 1893 (l"' livraison 6e» «Mtteilnngvn»); b-s rvsmnê»
,'oneernant le» dettes I>vpc>tliê>arires et le» estimations eadastrale» lureict
public's à plusieurs »'prises d-cus le» «Aitteilcmgeu» à bureau cacutoual de

statistiipre.
k" be prennes recensement des arbres kruitiers lut opèrc' clccus le caiuon

«le llerne eu mai 1883 pur le bureau cantonal île statist icpie. Dêjà en 1893

un avait procède à un reeeuseinent «les arbres lrultiers on s assurant la
collitl,«ration des écoles, mai» oette enquête ciemoura inlruetueuse vu l'in-
sullisanee des matériaux recueillis, lin revanebe, les résultats île i'enquêto
«le l888 parurent dan» la 1" livrai»»« 8e l'annêv 1888/1889 «les «.Vlittcu-
luneeu» du bureau <-iMwnal de statistique, «sul publia, la même annôo.
,'Nc'ore une édition spêeiale eu langue française. l'u n»uv<>au recensement
des arbres lruitiers s'lurposv depuis Ilinutemps', il est rêl laiuê avec Instance

par I>>» urbanisation» arboricoles d'une part et par la presse agricole d'autre
part. II lut question d'v procéder en 1918, prûs eu >921, mai» III date lut
eonstammenl reuvovêe. l'cir ses iloniìôes minutieuse». ce rec-enseinent serait
indulntaliiement préc ieux pour les arborieulteurs, pour les c ideries et pour
les eommercprnts eu général.

7" lac piemlère statistique suisse détaillé«' îles exploitations de tous
genres (v coinpris l'aprieulture) eut lieu >>n 19('»ô' le bureau cantonal de

statistique v participa dan» une large mesure, lb.es résultats relatils à

l'ciaii> ulture parurent eu 191(1 dans un brand volume in-quarto, publies
par Ic' bureau lèdèral de statistique, ensuite par extraits (principalement
dans la. ll" livraison des «Aittvilunbeu» de l'annèe 1915, ains! <pu> daus le

manuel statisticpie «lu canton de kerne. I"' ct 11'' livraison >'917 des «)1it-
teilunucn» <Iu I>ur«'c«u c cintonal «le statistique). 1/n ucuiveccu rcaensemeut
êruit prévu pour 1915. mais n'a pu avoir lieu à cause «le la puerrm on se

proposc cle laire procéder à ce. rec ensement eu 1925.
3" ba statistique suisse àu commerce donne des renseibneinents très

détailles eoucernaut l'exportation et l'inipoitcUiî.u «les produits agricoles:
le» résultats out paru en annexe dans Ices publications statistiques du canton
de berne.

9" louant à la rentabilité àe l'azrieulture le bureau cantonal a procêdê
à plusieurs reprises à «les reclierclies en se basant toujours sur les données
d,' la statistique au'rieole (voir I«"" livraison >887 et 11« livraison 1891), mais
il a dû les abandonner ou plutôt les limiter à la viticulture, bar contre le
8e, rêiariat cle l'limon suisse des pavsans à lîroubb » «'ntreprls ,-es études
avec succès cm organisant <l«'s cours cle eomptabilitè agil«'»!«'. (/es travaux,
qui paraissent, eliaque cmnêe d-ms lbVuiuuure abricole suisse têmoibnent de
la. compétence prolessionnelle cle ceux «pli out entrepris c ette tâelie ardue,
mai» ils sont loin «I«' posséder les c-aractère» d'une »tati»ti,pie proprement
«lit«', «acr les reebercbes ne se rccpportent qu'à un nombre limite d'exploita-
lions (il v e» ccvclit 122 eu >893)' ils ne représentent donc que les résultats
dc complabllitès isolées «9 «lissèmiccêa's daus tout«'» les parties «!«> pavs.

19" ba statistique des prix est une cle» plus importante»', le» premières
recberelies laites par les statistiques ollieielles dri eanton relcttiveinent au
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prix des produits agricoles sur le marché datent déjà de 50 ou 60 ans. Les
prix annuels des produits du sol figurent dans les publications relatives
à la statistique agricole.

11" Les données sur la fièvre aphteuse et sur le succès des moyens qui
sont employés pour la combattre, sur les assurances du bétail, et sur les

concours de bétail, ainsi que sur tous les moyens d'encourager l'élevage
du bétail (la tenue de régistres généalogiques) sont fournies périodiquement
par les organes administratifs compétents.

Quant à la statistique agricole, les publications périodiques du
bureau cantonal de statistique contiennent tous les renseignements
désirables, soit sur les organisations syndicales et coopératives, soit sur les

dépressions atmosphériques, sur les assurances contre la grêle ou sur les

observations météorologiques.
Parmi les enquêtes fédérales il faut citer avant tout la statistique de

la superficie des terrains cultivés de 1912, ainsi que les recensements de ce

genre, opérés durant la guerre dans l'intérêt de l'alimentation du pays,
notamment ceux, qui concernent la culture des pommes de terre en 1916,
1917 et en 1918, ceux concernant spécialement la culture des champs en
1917 et 1918 enfin les recensements sur la production des céréales et des

fourrages. Les recensements du bétail en 1918, 1919 et 1920, mentionnés
sous chiffre 1, furent également des mesures extraordinaires, dictées par
la guerre.

En ce qui concerne la statistique agricole proprement dite, du canton
de Berne, les recensements des récoltes eurent lieu chaque année depuis
1885 comme nous l'avons relevé, ceux des terrains cultivés tous les 5 ans,
notamment en 1885. 1890, 1895, 1904, 1910, 1915 et 1921. Les autorités
communales, chargées d'office de dresser les rapports annuels, confient
généralement ce travail aux comités des sociétés d'agriculture ou à des

cultivateurs compétents. Les enquêtes relatives à la superficie des terres
cultivées furent toujours basées sur le principe territorial, c'est-à-dire sur
le mesurage géométrique et comprirent toutes les parcelles, situées dans la,

commune, même sans tenir compte du siège d'exploitation. Les résultats
des enquêtes cantonales furent donc obtenus par des estimations approximatives

des surfaces cultivées, tandis que pour ce qui concerne les recensements

fédéraux des exploitations et ceux des cultures en 1917 et, 1919 il
fut fait usage d'un questionnaire, remis directement à chaque paysan, qui
se vit tenu de déclarer par espèces de cultures toutes les parcelles, qu'il
exploitait, y comprises celles situées éventuellement sur le territoire d'une
autre commune, Pour cette raison les résultats des recensements cantonaux
ne purent pas correspondre exactement à ceux des recensements fédéraux.
La comparaison des résultats fit ainsi ressortir que les recensements fédéraux
accusaient dans le canton de Berne 6622 hectares de céréales et, 5111 hectares
de pommes de terre de moins que le recensement cantonal. Cette différence
ne doit pas être uniquement attribuée à la divergence ou aux défectuosités
des systèmes de recensement, mais surtout au fait, que, lors des recensements

fédéraux, les cultivateurs, répondant directement aux questionnaires,
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prix de» produit» ngrieolvs »ur le marc lie datent dêjà de 50 on 60 ans. I»>»

pcix annuels des pixiduits du sol liguient dans les publications Ivlatives
à la statistique agricole.

11" l^es données sni' la lièvre apbteuse et sue le succès cles inoveus cpii
sont emplovês pour la combattre, sur les assurances du bétail, et sur les

concours île bétail, ainsi que sur tons les inovens d'encoui'ager l'êlevage
du bétail tla tenue de rêgistres généalogiques) sont fourni«'» périodiquement
par les organes acbuinistratils compétents.

(jmmt à la statisticpre agricoli', ><>» publications pêrioilicpies cln

bureau (cantonal de statistique contiennent tons les renseignement» <Iê»i-

rables, soit sur les organisations syndicales et cooperatives, soit sur les

dépression» atiuospbêriques, sur les assurance» contre la grêle on sur le»

observations météorologiques.
l'armi les enquêtez fédérales il tant citer avant tout la statistique de

la snperlieie (les terrain» cultives de 1912, ainsi que les recensements de ce

genre, opères durant la guerre dans l'intêrê.t de l'alimentat ion du pavs,
notamment ceux, qui concernent la culture des pommes de terre en 19lti,
!9I7 et en 1918. ceux concernant spécialement la culture des eliamps en
1917 et 1913 enlin les recensements sur la production des céréales et des

fourrage», bes recensements du bétail eu 1918, 1919 et 1920, mentionnes
sous cliillie 1. lurent également des mesures extraordinaire», dictées par
la guerre.

liln ee qui concerne la statistique agricole proprement dite, du canton
de berne, les recensements des récoltes eurent lieu cbaque annêe depuis
>885 eoinme nous l avons relevé, ceux des terrains c ultivés tous les 5 ans,
notamment en 1885. 1890, 1895. 1904, 1910, 1915 et 1921. bes autorité»
('omrunnales, ebargêes d'ollice de dresser les rapports annuels, contient
généralement ee travail aux comités des sociétés d'agriculture ou à des

cultivateur» compétents, lbes enquêtes relatives à la superficie des terre»
cultivées furent toujours liasses sur le principe territorial, c'est-à-dire sur
le mesurage géométrique et comprirent toutes les parcelles, situées dans la,

commune, même sans tenir c ompte du siège d'exploitation, bes résultats
cles enquêtes cantonales lurent donc obtenus par des estimations approxi-
matives des surfaces cultivées, tandis que pour ee qui concerne les rec ense-
ment» fédéraux dos exploitations et ceux dos culture» en 1917 et. 1919 il
sut lait usage «l'un questionnaire, remis directement, à ebaque. pavsau, qui
se vit tenu de déclarer par espèces de cultures toutes les parc elles, qu'il
exploitait, v comprise» celles situées éventuellement sur le territoire d'une
autre commune, l'our cette raison les résultats des recensements cantonaux
ne purent pas correspondre exactement à ceux des recensements lêdêraux.
ba comparaison des résultats kit ainsi ressortir que los recensements lêdêraux
accusaient dans le canton de llerne 6622 kectarvs de céréales et 51 11 bectare»
<Ie pommes de terre «le moins que le ie.eenseme.nt cantonal, (lotto difference
ne doit pas être uniquement attribuée à la divergence ou aux dêlsctuositês
des svstèmes de recensement, mais surtout au lait, que, lors des recense-
ments fédéraux, los cultivateurs, répondant directement aux questionnaires,



curent tendance à sous-estimer les surfaces de leurs terrains, de peur qu'on
ne leur réquisitionne tout. 11 se peut cependant que dans les recensements
cantonaux les résultats étaient trop optimistes quant aux terres cultivées
et pas assez quant aux prairies, puisque la nouvelle enquêta; en 1921 aboutit
à une superficie inférieure de 11,000 hectares en terres cultivées et supérieure
de 10,000 hectares en prairies aux résultats de l'enquête de 1915. Une

explication définitive des différences en question ne pourra être donnée

que lorsque aura eu lieu un nouveau recensement fédéral de la superficie
agraire, où les données sur l'étendue des terres cultivées et sur celle des

prairies seraient prises séparément et doivent concorder avec les mesurâmes
cadastrales de chaque commune.

Comme nous l'avons dit, les éditions spéciales, qui ont été publiées
jusqu'ici pour le Jura sont les suivantes:

1° Résultats du recensement des arbres fruitiers en mai 1888 (Statistique
du canton de Berne, Lre livraison 1888/89).

2° Statistique de la propriété foncière du canton de Berne d'après le

recensement de 1888 (11° livraison 1890).

3° Statistique agricole du Jura bernois de 1885 à 1890 (Statistique du
canton de Berne, IIe livraison 1891).

4° Statistique agricole du Jura bernois de 1891 à 1897 (Statistique du
canton de Berne, IIe livraison 1S98).

Dans la présente publication nous reproduisons d'abord les extraits
des rapports des autorités communales ou de leurs rapporteurs concernant
la température, les récoltes, etc. pendant les dernières années et ensuite
- par communes — les résultats du recensement cantonal de 1921 concernant

la superficie agraire. Quant aux produits annuels des récoltes, ces
résultats ne figureront qu'en récapitulations pour tout le Jura, par districts
seulement pour les principales espèces des cultures. Au cas où le lecteur
s'intéresserait aux données détaillées de chaque district, nous nous
permettons de le renvoyer aux éditions allemandes. *

Observations générales sur les conditions agricoles dans le Jura.

Le Jura, qui fait partie du canton de Berne depuis 1815, est un pays
montagneux, dont la culture est plus extensive qu'intensive. En raison de

l'étendue des pâturages l'élevage du bétail et l'industrie laitière y
prédominent." L'agriculture est de moindre importance, sauf dans les vallées
de Delémont, de Laufon, de St-lmier et en Ajoie. D'après les évaluations
cadastrales et selon les résultats de statistiques antérieures, le Jura a une
superficie totale de 146,898 hectares, dont 4705 hectares sont des terres
improductives. Les 142,193 hectares de terre productive se répartissent
comme suit:

* On peut se les procurer auprès du bureau cantonal de statistique,
llerrengasse 15, ou chez Franche S. A., Place Bubenberg, Berne.

eurent tendanee à »ocis-e»timer l>>» surface» cle leur» terrain», cl« peur 9» >>n

ne leur rè<pi>»itionne tout. II »e peut cependant «pie clans le» rec en»<unent»

cantonaux le» résultat» ètccient trop optiiniste» cpiant aux relire» cultivée»
et pas asser. cplcint aux prairies, puiscpie In. nouvelle encpiêt«' en 1921 alrvutit
n une superlieio inkêrivure cle 11,(100 liectares en terre» eultivee» et »upèriecu e

<ie 10,000 declares eir prairie» aux rè.sultats île l'encpcête de 1915. Vue
explication définitive de» «lilterenee» en cpu'»tio» ne poccrrcc être donnée

czne lorsque ccnra eu lieu un nouveau reeenseinent fédéral île la .»uperfic ie

ccgraire, cul le» donnée» sur l'étendue cle» terre» c cdtivêe» et »ur c elle de»

prairies »ernient prises sêpurvinent et < loiveut c-onc-order avec- lc>» mesurage.»
caulccstrale.» cle elcacpie ecuninune.

komme nou» lavons dit, le» édition» »pèeiale», cpil cuit ótê pulilièe»
piscpi'iei pour le .lura sont le» suivantes:

I" kêsultats du recensement <!e» arkres fruitiers en mai 1888 (8tcìti»ti<pn-
du eanton de kerne, l^° livraison >888/89).

2" 8t»tistic>uc de In propriété fonc ière du cnnton de kerne d'après le

reeen»einent île 1888 (11° livraison 1890).

M 8tatisti<>ue agricole du .jura kernvis cle 1885 à 1890 (Ktatisticzue du
eanton cle lierne. 11° livraison 1891).

Ktatistiipie agricole du dura Icernoi» de 1391 à 1897 (íltatisticpie du
eanton do kerne, 11° livraison 1898).

kan» la présente publication nous reproduisons cl'aborci les extrait»
île» rapport.» cle» autorité» communales ou de leurs rapporteurs c onc ernant
la température, les révoltes, ete. pendant le» dernière.» années et ensuite
- par <oinncune.» le» rêsultat» du recensement cantonal cle 1921 eoneer-
nant la superficie agraire. ()uant aux produits annuel» de» récoltes, » es

rèscdtats no figureront cpr'en récapitulation.» pour tout le dura, par district.»
seulement pour le» principales espèee» des cultures. .4u eas oîi le lecteur
.»'intéresserait aux données détaillées cle eliaczue distric t, nous nous
permettons de le renvover aux édition» allemandes.

Observations gèitêraìes sur les eonditions agricoles duns le .luru.

Ko dura, spd fait partie du eanton de kerne depuis 1815, est un pays
montagneux, dont la eulturv est plu» extensive cpc'intensive. Kn raison de

détendue des pâturages l'èlevage du bétail et i'industrie laitière v pro-
dominent.' K'agrieulture est de mccinclre importanee, sauf clans les vallée.»

do kolèinont, cle Kauton, de Kt-lmier et en c4joie. D'après les évaluation»
c adastrales et selon le.» résultats de .statisticpies antérieures, le dura a une
superkieie tcitale cle 116,898 liectares, dont 1705 beetares sont de» terre»
iinproduetives. Des 112,195 liectares cle terre productive, »s repartissent
eomme suit:

^ On peut se les procurer auprès du bureau cantonal de statisticpie,
llerrengasse 15, ou clcs^ krancke 8. .V., klace Kul>enl>vrg, berne.
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Champs (terres labourées)
ha

19,914')
ha

10,667,4z)
Prairies 40,865 -) 50,111,6')
Pâturages 33,726 33,726
Terres en friche et marais 238 238

Vignes 96 96
Forêts 47,354 47,354

Total 142,193 142.193

En réalité, la superficie des terres labourées diminuerait de 9217 lia.
au profit des prairies, si on classait les prairies artificielles dans cette dernière
catégorie, mais on les range ordinairement parmi les terres labourées, vu
qu'elles sont susceptibles d'être transformées en champs d'une année à

l'autre.
La superficie totale des terres cultivées dans le Jura s'élève d'après le

dernier recensement de l'an 1921 à 60,873,7 lia. soit:

Cultures lia (>/
O

Céréales 7,055.5 11,59
Plantes-racines 3,205,8 : 5,27
Fourrages artificiels 9,246,6 15,19
Plantes industrielles, légumes, etc. 404,9 - 0,67
Prairies 40,865,3 67,13
Vignes 95,6 0,15

Total 60,873,7 100

11 serait intéressant d'étudier au point de vue statistique les modifications,

qui ont été apportées depuis un siècle dans l'exploitation agricole
du Jura; mais les données positives manquent complètement à cet effet
— du moins pour la moitié ou même pour les trois quarts du siècle, et
l'on est obligé de s'en tenir à des considérations générales. Nul doute que
l'agriculture ne s'y soit beaucoup développée, grâce aux chemins de fer
et à l'ouverture de nouvelles routes, grâce aussi aux efforts des organisations

professionnelles agricoles, à ceux de la Confédération, du canton et
des communes.

La prospérité agricole du Jura dépend du marché comme toute industrie.

Mais un pavs montagneux et au climat rude n'a pas de grandes
possibilités d'adapter son régime d'exploitation aux nécessités du moment. Le
Jura est limité dans ce domaine par les conditions typographiques et clima-
tériques. L'élevage en général et la production du cheval de trait léger

') Y compris les prairies artificielles d'une superficie de 9246,6 ha.
") Sans les prairies artificielles.
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('damps (terres laloourêe»)

l«a

19.914')
lia

10,667,4-)
l'rairies 10.863-) 50,111,6')
l'âtnrages 33,726 33,726
4'erres en lrielie et »tarais 238 238

Vignes 96 96

lorêts 17,354 47,354

4'otal 142,193 142,193

kn réalité, I« superficie 6e» terres ladourêes «liminuerait de 9217 lia.
u u profit des prairies, si on classait le» prairie» artificielles clan» I et,te dernière
> atcgorie, mais on le» range ordinairement parmi le» terre» lalrrnirêe». vu
«prelle» »out snseepìilile» d'être transsormêes eu «liamps «l'une annêe à

l'autre,
ll,a superkieie totale 6e» terre» cultivées «lan» le dura s'êli'v«' «l'api^è» 1«>

«l«uuner reeen»ement «le l'un 1921 à 90,873,7 lia, »«rit!

(lultures !>a '

0
l'êr«>ales 7,055,5 11,59
l'Iantes-racines 3,205,8 - 5,27
I''ourrages artisi«iels 9,246,6 15,19
niantes industrielles. légumes, etc. 404,9 0,67
l'rairies 40,865,3 67,13
Vignes 95,6 >t 15

dotai 60,873,7 100

ll serait intéressant d'êtudier au point 6e vue statistique le» inodisica-
tiou», qui ouï êti' apportées d««puis un »ièele da.ns sexploitation ««griiaiie
6u .lura; ruai» les 'doirnêes positives manquent «oinplètement à eet eklet

— 6u moins pour la moitié ou même pour le» troi» quart» 6u si«>«de, et
l'on est oldigê 6e s'en tenir à 6e» considérations générales, iXuI doute «pn>

l'agriculture ne s'v soit lreaueoup développes, grâce aux eliemin» «le ter
et à l'ouverture 6e nouvelles route», grâce aussi aux efforts «les organisa-
tiou» professionnelles agri«-oles, à « eux 6e la <'onl«'>6i>rat,ion, «lu eantou et
«le» < omnrun«>»,

lar pro»p«rrit«i agricole «lu dui««. «lêpeml «lu marelrê « omnre torite indus-
trie, âlais un pav» montagneux et. au elimat irule n'a pa» de gran<Ies possi-
lulitss d'adapter son r,'>gime. d'exploitation aux nécessités du moment, la«

dura est limite dan» ee domaine par les conditions topograpluqnes et «lima-

têriques, 155>!evage en général et la pruduetion dri elieval «le trait lege,-

') V compris les prairies artificielles «l'une superficie de 92iK,K lia,
2) 8ans les prairies artikieielles.



resteront les principales ressources des plateaux et des hautes vallées. L'Ajoie
et la Vallée de Delémont peuvent penser à la production des céréales pour
la vente, et les localités assez rapprochées des stations de chemin de fer
trouvent dans la production laitière des avantages sérieux.

Mais si le Jura agricole connaît aujourd'hui une prospérité, très relative
il est vrai, ou une rente qu'il ignorait il v a trente ans encore, il la doit
incontestablement à son école d'agriculture et à son organisation syndicale.
Les fils de paysans apprennent à l'école la technique et l'économie rurale
et traduisent ensuite dans la pratique l'enseignement reçu. L'Ecole, en
dehors de son enseignement organise des essais nombreux, des cours divers

pour adultes, des conférences, etc. Elle a aussi contribué à la formation
d'associations agricoles d'achats et de ventes. Aucune région n'est privée
à cette heure des bienfaits de cette organisation. Le Jura est également
organisé pour la vente du lait au consommateur ou pour son utilisation
directe: fabrication de beurre ou de fromage.

Pour développer les élevages bovin et chevalin, de nombreux syndicats
travaillent avec zèle et succès.

Dernièrement encore sous l'impulsion de l'école d'agriculture une société
de sélectionneurs jurassiens a été créée avec siège à Porrentruy et. Delémont
où des marchés annuels ont lieu. Les premiers essais dans ce domaine font
augurer d'un brillant avenir.

Si l'organisation svndieale attend encore son parachèvement elle n'en
est pas moins très solide aujourd'hui déjà. C'est à ces deux puissants leviers:
Ecole professionnelle agricole et syndicats de toute nature que le Jura
doit l'évolution réjouissante de son agriculture au cours de ces trente
dernières années.

* *
•t*

En terminant il convient de remercier ici deux hommes très compétents
dans le domaine agricole: M. Sehneilter, directeur de l'école d'agriculture
à Porrentruy, qui, pour compléter nos observations générales, sur le Jura
a. eu l'amabilité, de montrer, dans un court aperçu, le développement de

l'instruction professionnelle agricole et des associations agricoles dans cette
région — et .M. Kottelal, secrétaire du parti paysan jurassien, qui a bien
voulu se charger de la traduction du texte allemand de la présente
publication.

Observations générales des rapporteurs concernant la récolte en 1921.

Corgémont: L'année 1921 peut être, considérée d'une manière générale
comme bonne pour notre commune. Les céréales ont un peu souffert des

averses; les récoltes de foin, regain et céréales ont été rentrées dans de

très bonnes conditions. Le rendement de la culture des pommes de terre
a été bon dans les terrains lourds, par contre moyen ou faible dans les terres
légères. Le bétail est actuellement à la. baisse, conséquence du prix incertain
de la vente du lait et. de la différence du prix de vente entre le bétail de
boucherie et celui de rente.

resteront les priinápides ressources des plateaux et des liantes valises. d'^joie
et >!» Vallée sie Delèmont peuvent penser n lu prodiuition (les evrêulvs pour
I» vente, et les localités âv« rapprochées des stations 6e eliemin de fer
trouvent dans lu proiluctioiì luitière de» uviintii.ee» sêiieux.

Illais si le ,Inra agricole <-onn»it uujourd'Iiui une prospérité, très relàtive
il est vrai, ou une rente qu'il ignorait il v u trente uns encore, il lu doit
incontestalilement à son èeole d'agriculture et à son organisation syndicale,
lass tii.s île pavsan.s apprennent à l'ècole In teclinique et l'èconomie rurale
et traduisent ensuit<> dans In praìique l'enseignenient reçu. d'dcole, en
deliors de son enseignement organise des essnis noinlireux, des cours divers

pour ndultes, des «'ontêrenees, etc. IZIIe n uussi eontrikuv u In iorinntion
d'nssoi intions agricoles d'aclial.s et de ventes. Aucune région n'est privée
n cette lieure «les dienfaits de cette organisation. do .lura est ègaleinent
organisé pour In vente du luit nu eonsoininnteur ou pour sou utilisation
directe: inlnicntion de lieurrv ou de fromage.

Dour développer les élevages dovin et clrevalin, de nonrdroux syndicat«
t rirvaillent avec xêle et succès.

Dernièrement encore sous l'impulsion de l'école d'agriculture, une société
île sélectionneurs jurassiens n ètè crèèe avec siège à Dorrvntru^ et. Delêrnont
oil des marc liès nnnuels ont lieu. des premiers essnis dnns es donrnine. tont
augurer d'un luillnnt nvenir.

8i l'organisation svndicnle attend encore son paraclrèveinent elle n'en
est pas moins très solide anjourd'Imi dêjà. d'est à ces deux puissants leviers:
kcolo professionnelle agricole et svndicats de tonte nature que le .turn
doit l'êvolntion réjouissante île son agriculture an cours de ces trente der-
nières années.

dn terininanl il convient de remercier ici deux lininnres très compétents
dans le domaine .agricole: N. .9<àcàr, direidenr de l'école d'agricnltnre
à dorrentruv. <pii, pour compléter nn.s oliservations générales, sur le .lura
a eu l'ainalnlitê. de montrer, dans un court aperçu, le développement de
l'instrnction professionnelle agricole et des associations agricoles dans cette
région — et .11. secrétaire du parti pavsan jurassien, qui a dien
voulu se cliarger de la traduction du tcxtc allemand de la présente pnkli-
cation.

sldservutioiis gèuèi'ules des rapporteurs eoneeruant I» révolte eu 1921.

vorxèmont: d'annêe 1921 pent être considérée d'une manière gènèrale
comme lionne pour notre commune. des céréales ont nn peu souttert des

averses: les récoltes de foin, regain et céréales ont ètè rentrées dans de

très lionnes eonditions. de rendement de la culture des pommes de terre
a ètè don dans les terrains lourds, par contre moven ou taidle dans les terres
lègère.s. de liètail est actuellement à la daisse, conséquence du prix incertain
de ia vente d» lait et de la différence du prix de vente entre le détail de
l'ouclierie et celui de rente.



Tramelan-dessous: Année de wise économique et industrielle. Le
chômage dans l'horlogerie est général et, il n'existe aucun indice laissant
espérer une amélioration prochaine; au 28 novembre nous comptons 176
ouvriers au chômage total et 3.3 au chômage partiel. La commune a avancé
jusqu'ici fr. 124,513.— pour le chômage. Le cours du change paraît être
une des causes de la situation (Paris 36.50, Berlin 1.85, Milan 21.25 et
Vienne —. 15). Par ce fait l'exportation est presque impossible pour
l'horlogerie.

Pour l'agriculture l'année a été favorable malgré la, sécheresse de l'été.
Une courte période de pluie bienfaisante est venue juste à propos à la fin
de l'été pour remédier au manque d'eau et permettre une récolte relativement

bonne. On signale la mauvaise qualité des pommes de terre, qui par
suite d'un arrêt dans la croissance ont repoussé tardivement acqueuses et
sont d'une qualité nutritive inférieure.

Les prix du bétail ont fléchi depuis l'année passée, mais une bonne
vache laitière se vend 1rs. 1400. — à frs. 1600.—, un cheval 1rs. 1500. à

frs. 2000.—.
Le prix du lait au détail est de 48 cts. le litre. Le pain se payait 72 cts.

au commencement de l'année; le prix a baissé à 68, 62 et depuis le Ier
décembre à 56 cts.

Le prix de la viande de bœuf, qui était de frs. 5. 60 le kg. est tombé
à frs. 3. 60, celui de la viande de veau et de porc de frs. 7. - à frs. 5. 20.

Tramelan-dessus: L'année a débuté par un printemps précoce. La

coupe du fourrage vert a commencé dans la première quinzaine d'avril, fait
rare dans notre contrée. La récolte de foin a été bonne, l'herbe était fine
et serrée. La récolte se fit par un temps favorable. La croissance du regain,
contrariée d'abord par la sécheresse, est redevenue normale et abondante
vers la fin de septembre. Le bétail a pâturé jusqu'à fin octobre. Les prairies
et les pâturages n'ont jamais eu aussi bel aspect.

L'orage de grêle du 10 juin a anéanti la récolte de foin à la montagne.
Les agriculteurs, qui ont fauché de suite ce qui restait après le fléau ont

pu récolter passablement de regain.
Les pommes de terre ont souffert du temps sec; elles repoussèrent en

terre dans le courant d'août et septembre. Leur conservation en cave
laisse à désirer.

La production laitière a été suffisante. Le prix du lait de consommation
n'a pas subi de changement; celui du lait de fabrication a fléchi de 2 cts.
Le prix du bétail a fléchi cet automne, les transactions sont pour ainsi dire
nulles. Notre commune a été épargnée de la fièvre aphteuse.

Courrendlin: Par suite de la sécheresse persistante hi rendement des

céréales est resté au-dessous de la moyenne, le grain n'a pas eu le développement

qu'il aurait pu atteindre et est resté petit.
Dans certaines parties du territoire de la commune, principalement

dans les terres légères, les vers blancs ont causé beaucoup de dégât, ce qui

?rame!an-ckessous: ^.nncc de crise êconoinicpic et industrielle,
cbômage dans l'borlogerie c>st gênerai à il n'existe aix'un indice lai««,«,t
espérer un» amélioration prcadiaine; au 23 novembre nous caunptons l76
ouvriers au cliômage total et 33 au cliòmage partiel. ba c.oinnrunc u avancé
juscju'ici tr. 124,513.— pour Iv liômage. 4,e cours du cliange paraît êtr>>

une des causes de la situation jl'-uis 36.50. llerlin l..35, âlilan 2l.25 et
Vienne —. 15). l'ar ee knit l'exportation est piescpie iinpcissilde pour l'icor-
logeris.

?our l'agriculturo l'annêe u êtê tavorable maigre lu sêclierosse cie l'ête.
lino oourtv periods de pluie bionkaisante est venue piste à propos à lu tin
de l'ètê pour remédier un man,pie d'eau et permettre une récolte relative-
inent lionne, lin signale lu mauvaise cpialitv des pommes de. terre, >>ui par
suite d'un arrêt dans la croissance ont repousse tardivement acpueuses et
sont d'une cpialitê nutritive intérieure.

liiss prix du bétail ont klêelii depuis l'annêo passée, niais un<> bonii«'
vaelco laitière se. vend trs. 1400.-.- à trs. l 600.—, m, clieval lis. l500. à

kr.s. 2000.—.
I^v prix du lait au détail est do 43 ets. le litre. b,e pain se pavait 72 ets.

an commencement de l'annêe; le prix a baisse à 63. 62 et depuis le l" clê-

cembrc à 56 ets.
lbo prix de la viande de lioecit, cpii ôtait de lrs. 5. 60 I>> bg. est tourbe

à trs. 3. 60, celui de la viande de veau et de porc «le trs. 7. - à krs. 5. 20.

Iramelan-ckessus: luannêe a débute par un printemps précoce, ba

coupe du lourrago vert a commence dans la première cpiin/.aine d'avril, tait
rare dans notre c ontree. 17a récolte de toin a êtê bonne, l'bcrbe êtait. tin<>

et serrée, iba récolte se tit par un temps tavoralils. lac croissance du regain,
contrariée d'aborcl par la sêclierosse, est redevenue normale et abouclante
vers la tin do septembre, bv bétail a pâturé jusqu'à tin oc tobi cu bes prairi<>s
et les pâturages n'ont jamais eu aussi bel aspect.

1/orage de grêle du 10 juin a anéanti la récolte de koin à la montagne,
ibes agriculteurs, pui ont kaucbê de suite ce «pli restait après le tlcau ont
pu récolter passablement do regain.

lbes pommes de terre ont soutkert du temps sec; elles repoussèrent en
terre dans le courant d'août et septembre. I.eur conservation en cave
laisse à désirer.

I„a production laitière a etê sullisante. I^e prix du lait de consommation
n'a pas subi de ebangement; celui du lait de labrication a liôcdii de 2 ets.
I^v prix du bétail a llecln cet automue, les transactions sont poni' ainsi dire
nulles. IVotre commune a êtê épargnée de la lièvre apbteuse.

llourrenälin: ?ar suite de la sêcberesse persistante I« rendement des

céréales est rsstê au-dessous de la movenne, le grain n'a pas eu le développe-
ment c^u'il aurait pu atteindre et est restê petit.

Dans certaines parties du territoire de la commune, principalement
dans les terres légères, les vers blancs ont causê beaucoup de dégât, ce cpii
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a également beaucoup contribué au faible rendement des céréales et tout
particulièrement des pommes de terre.

La commune a payé la somme de frs. 240.— pour la destruction des

vers blancs, soit pour 5 hectolitres.

Mervelier: L'année 1921 quoique très sèche a été pour la commune
une année excellente, car le terrain argileux a gardé suffisamment d'humidité

pour garantir un rendement au-dessus de la moyenne, sauf en regain, grâce

au bel automne. On a fait les regains deux fois, ce qui a permis quand-
même d'avoir une meilleure récolte qu'on ne supposait de prime abord.
L'année ayant été très précoce, les arbres ont fleuri trop tôt, surtout les

cerisiers et les pruniers, ce qui fait que la récolte a été presque nulle. Comme

partout, par suite de la situation commerciale très précaire, le commerce
du bétail s'en est ressenti. Les prix ont baissé et il y a peu d'écoulement.

Roches: L'année 1921 a été bonne pour ce qui concerne la qualité des

fourrages. La sécheresse a empêché la croissance du regain, des fruits et
des pommes de terres; par contre la pâture d'automne a été très abondante.
Le beau temps persistant de cet automne a permis à tous les agriculteurs
de terminer leurs travaux d'automne dans de bonnes conditions.

Saicourt: D'une manière générale l'année a été bonne pour toutes les

récoltes. La vente du bétail bovin s'est faite normalement malgré la fièvre
aphteuse qui a régné dans différentes régions. Baisse sur les prix de vente
des chevaux.

Noirmont: On peut considérer l'année 1921 comme bonne pour
l'agriculture de nos montagnes. Beaucoup de foin; malgré le temps sec du mois
d'août qui semblait avoir totalement compromis la récolte du regain, celle-ci
a été bonne. Après les pluies du commencement de septembre, le regain
a bien poussé, de sorte qu'on a pu en faucher même plus que les années

ordinaires; grâce à la douceur de la température automnal, il y eut du regain
de pâture en suffisance. Seuls les champs de céréales et de pommes de

terre ont un peu souffert du sec. Nous avons eu de la grêle à plusieurs
reprises. Le 27 juin un violent orage avait causé par endroits beaucoup
de dégâts aux c réaies. Le commerce du bétail e-t un peu paralysé; les

piix ont une tendance à la baisse; les prix des fourrages ont aussi baissé
considérablement.

Aile: La récolte du foin a été assez bonne sous tous les rapports. En
ce qui concerne le regain, la quantité est tout à fait médiocre et la qualité
assez bonne. La récolte du blé et de l'avoine est moyenne. Le rendement
en pommes de terres est en dessous de la moyenne, les tubercules ne se

conservent pas. Les campagnols, qui étaient excessivement nombreux, ont
causé de grands dommages à toutes nos récoltes, malgré tous les moyens
employés pour les détruire.

Porrentruy: L'année a été particulièrement sèche ce qui a grandement
entravé les cultures maraîchères et fruitières, celle de certaines céréales d'été
et surtout la seconde coupe de fourrages. Les fruits sont en grande partie
tombées des arbies. La chaleur a aussi entravé la culture des pommes de
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a également Iiea»«a>np «acntcálcuè au faillie rendencent «les céréales et tout
partcculièreinvnt de« pommes âv terre.

Da eommune a pavé la somme àe lrs. 24(1.— pour I» destruction <1<>s

vers lclancs, soit pour 5 lccctolctres.

IVlervelier: D'annce 1924 puoipue très sèclce a ête pour la commune
uue anicèe exeelleute, ear le. terrain argileux a sarcle scclkisamment cl'liunciclits

pour garantir un rendement au-ävssus «le la moyenne, saut vu regain, gràc
au bel autoinue. Ou a lait les regains cieux lois, ce «pci a periuis «pcand-

même d'avoir uue meilleure révolte qu'on ne supposait, cle priiue aborci.
D'imnvv avant ètè très prevoe.e, les arbres ont lleuri trop tôt, surtout I,»s

cerisiers et les pruniers, ee qui lait qcco la revolts a vtv prespue null«'. (loinin«>

partout, par scute «le la situation vommoreiale. très précaire, le «-ommer«-,'
«lu l>êta.il s'en «>»t ressenti, lli.es prix ont baisse et il y a peu «l'êeonleinent.

kookes: D'anicèe 1921 a ètè bonne pour ee «pic concerne la «pialitè des

lourrages. Da sól-Iieressv a, einpêebs la croissance «lu regain, «les lruits et
(les pommes cle terres; par eontre la pâture «l'autoinne a êtê l i ès abondaict,'.
be. beau temps persistant «le eet automne a permis à tous les agricnltecirs
«le terminer leurs travaux d'acctomnv clans cle bonnes eonclitions.

Laieourt: D'une, manière générais l'annèe a êtê bonne pour toutes les

récoltes. Da vente «lu bétail bovin s'est laite normalement maigre la lièvre
apliteuse <pci a règne «lans clilkère.ntes régions, baisse sur les prix «le vente
«les elcevaux.

bloirmont: Du peut eonsiàêrer l'annèe 1921 eomme b«ncne poui' l'agri-
vulturi' «le nos montagnes, beaucoup cle loin; maigre le temps sec «lu mois
d'août «pci semblait avoir totalement compromis la révolte «lu regain, ee!Ie-« i
a ètè bonite, .èprès les pluies «lu commencement cle septembre, le regain
a, bien pousse, «le socle «pc'on a pu en lauelcer même plus pue les années

orclinaires; grâc e à la cloucec» «le la température automnal, il y eut «lu regain
«le pâture, eic sullisance. 8eul.s les clcamps cle céréales et cle pommes «le

terre ont un peu soulkert «lu see. Nous avons su cle la grêle à plusieurs
reprises. De 27 juin un violent orage avait cause par enclroits beaucoup
«le «ìègâts aux c réales. De commerce clu bétail vD un pen paralysé; les

pi lx ont une tenclaucv à la baisse; les prix «les lourrages ont aussi baisse
consiclèrablement.

7111e: Da révolte clu loin a ête asses bonne sous tous les rapports. Du

ve cpcl concerne le regain, la quantité ost tout à lait médiocre et la «pcalitè
asses bonne. Da récolte «lu blê et cle l'avoine est movenue. De rencleiueut
en pommes «le terres est en clessous cle la moyenne, les tubercules ne se

r onservent pas. Des campagnols, «pu étaient excessivement nombreux, ont
causè cle grands dommages à toutes nos révoltes, malgré tous les moyens
employes pour les détruire.

borrentruy: D'annèe a êtê particulièrement sèclce ee qcci a grandement
entravé les cultures maracclcères et lruitières, celle «le certaines céréales d'ètè
et surtout la sec onde coupe de lourrages. Des lruits sont en grand«' partie
tombées des arbies. Da clcalenr a aussi entrave la culture des pommes de



— 10 —

terres. La végétation a cependant repris vigueur vers la fin de l'été, mais

trop tard pour influencer suffisamment certaines cultures maraîchères,
fruitières et fourragères. Les pommes de terre, sauf les hâtives, sont partout
de mauvaise qualité. Dans certaines parties du territoire, les souris ont
causés des dégâts importants, notamment sur le territoire de l'est, soit sur
les bords de l'Allaine. Des ensemencements de fourrages dans les céréales
d'automne ou de printemps se sont perdus après une belle levée sous
l'influence de la sécheresse prolongée. La pâture d'automne a été longue et
bonne.

Seleute: La cause principale de la mauvaise récolte des fruits est la

gelée, la grêle a ensuite achevé ce que la gelée avait épargné. La récolte
des céréales et du foin aurait été très bonne sans la grêle du 19 mai. Les

legains ont beaucoup souffert de la sécheresse au mois de juillet et en août:
les pluies de fin août et septembre ont cependant exercé une bonne influence
sui' les regains, de même que les beaux jours de l'arrière saison qui ont
permis de rentrer les récoltes dans de très bonnes conditions. Les pommes
de terres ont également souffert de la sécheresse; le «regermage» entre autre
leur a beaucoup enlevé de leur qualité.

Vendlincourt: Les ravages causés par les souris sont évalués au 15 %
et la sécheresse persistante à la fin de l'été au 10 % des récoltes totales.
Le Conseil communal ainsi que les rapporteurs proposeront incessamment
aux propriétaires fonciers intéressés de la commune de Vendlincourt la
correction de la Vendline et le drainage du marécage entre Vendlincourt
et Bonfol.

Bassecourt: La récolte de blé a été bonne. Par contre les céréales de

printemps ont beaucoup souffert de la sécheresse et des vers-blancs. La
récolte des pommes de terre a été anéantie par la sécheresse et les vers-
blancs. La récolte du regain a été presque nulle pour les mêmes causes.
Les fruits et les cultures diverses ont également été anéantis par la sécheresse.

Ederswiler; Le temps a été favorable aux récoltes, sauf à celle du regain.
Des gelées tardives pendant la fleuraison avaient causé beaucoup de dégâts
parmi les cerisiers et les pommiers. Les prunes sont tombées pendant la

éeheresse. Les pommes de terre et les fruits ont commencé à pourrir peu
après la récolte, le temps et le sol étant trop secs pendant la récolte.

Saulcy: La sécheresse durant toute la fin d'été a été la cause d'une
faible récolte en céréales. La gelée durant la fleuraison a été la cause d'une
très faible récolte de pommes et d'une médiocre récolte de cerises. La pluie
tombée fin août a été la cause d'une bonne récolte en regain dans les régions
de plus de 800 m. d'altitude. Pour les pommes de terre la production est

difficile à établir à cause de la sécheresse qui a favorisé les champs à terre
profonde et humide, et qui a fait souffrir les terrains légers et bien exposés
au soleil.

Zwingen: Par suite de la sécheresse persistante et des orages de grêle
toutes les cultures ont beaucoup souffert.
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terres. Na vè«ètatlon a oepenclant repris vigueur vei-s lit sin civ l'êtê, Nìiûs

trop turc? pour iullueucor sukkisamment certainec c ultures maraîclières, licci-
livres vt lonrraxières. Nés pommes cie terre, sunk les icâtives, sont paitout
<Iv mauvaise cpialitè. Nans certaines parties clu territoire, les souris ont
causes cies «Zêzxâts important», notamment sur le territoire cie l'est,, soit sur
les lcorcl.» cie l'áiiaine. Nés ensenreneements cie fourrages clans les céréales
cl'automne ou cie printemps se sont perclus après une kelle levée sous i'in-
sluence cle la sèclieresse prolongée. Na pâture 6'automne a ètè longue «û

lioune.
Teleute: lac cause principale cle la mauvaise récolte cles lrnits est la

uelèe, la urêle a ensuite aclievs e > que la Aeiêe avait épargne. Na récolte
cles céréales et clu loin anrait ètè très lionne sans la >p'êlc> l!l mai. lass

levains c,nt Iieaueoup sonklert cle la sêciceresse au mois cle juillet et en acnit:
!>'s pluic's cl«> lin août et septemkre ont cepenclant exerce une lionne influenc e

sur les regains, cle même que les keaux jours cle l'arrière sllisou cpci cm!

>c<a»lis cle rentrer les récoltes clans cle. très donnes conciliions. Nés pommes
cle terres ont étalement soullert cle la sêelieresse! le «recermaue» entre antre
leur a deaucoup enlevé cle leur qualité.

Vsncklineourt: Nés ravages causes par les souris sont évalues au lô <!„

et la sec lceres.se persistante à la lin cle loté an 1(1 «les récoltes totales,
la- (,-onseiI communal ainsi que les rapporteurs proposeront incessamment
aux propriétaires fonciers intéresses cle la commune cle Vencllincourt la
correction cle la Vencllins et le clraina^s clu marécage entre Vencllinconrt
et Nonlol.

Lassecourt: Na récolte cle dlê a ètè donne. Nar contio les céréales 6c>

printemps ont Iieaucoup soullert cle la scolceres.se et cle» vvrs-dlanes. Na
révolte île» pommes cle tecre a ètè anéantie par la sêelieresse et le» vers-
diane». Na récolte clu regain a ètè presque nulle poui' les mêmc>s cacuses.

Nés fruits et les cultures cliverses ont étalement ètè anèccntis par la sêelieresse.

Lclersrviler: Ne temps a ètè lavoradie aux révoltes, saul à c elle clu regain,
lies »elèes tarclives penclant la lleuraison avaient eausè deaucoup cle clèaâts

paciici le» eerisiers st le» pommier». Nés prunes sont tomdèes penclant la
èederesse. Nés pommes cle terre et le» fruits ont. eommeneè à pourrir peu

après la révolte, le temps et le sol ètant trop sec s penclant la récolte.

8aulczc: Na sêekeresse clurant toute la lin cl'êtê a ètè la cause «l'une
laidle récolte en céréales. Na eelèe clurant la lleuraison a ètè la cause «l'une
très laidle récolte cle pomme» et cl'uno mècliocre récolte cle c erises. Na pluie
tomdèe liu août a ètè la cause cl'une doune récolte en regain clans les régions
cle plus cle 800 m. cl'altitncle. Nour les pommes cle terre la procluction est
clillicile à ètadlii^ à cause 6e la »ècderesso qui a favorisé les elcamps à terie
proloncle et liumicle. et qui a lait soulkrir lc>s terrains légers et dien exposés
an soleil.

2!»inxen: Nar suite cle la sêelieresse persistante et cles orales cle «rèle
tontes les enltures ont deaucoup »ouklert.
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Année 1922.

Corgémont: Année moyenne et même mauvaise, pour les céréales en

particulier, qui ont souffert de la sécheresse au printemps et de trop de

pluie on automne. Récolte en foin faible, compensée heureusement par le

regain abondant et de bonne qualité. La culture des pommes de terre a

donné de bons résultats. Les semailles d'automne, quoique contrariées par
le mauvais temps, se sont faites dans d'assez bonnes conditions. Les
agriculteurs sont, comme du reste partout, victimes de la baisse du prix du
la.it et de ses produits et de la mévente du bétail.

Orvin: Le dégel de février et le gel qui a immédiatement suivi ont
empêché le développement du froment d'automne et- sont cause de son peu
île rendement. Les vers-blancs ont anéanti de grandes surfaces de prairies.

Renan: L'hiver 1921/1922 a été néfaste aux ensemencements
d'automne. Les grandes pluies puis le gel ont empêché les semences de lever.
Le rendement des récoltes a été faible. L'agriculteur, avec les lourdes
tâches dont il est grevé, telles que gages, salaires, impôts et fermage n'est

pas suffisamment rétribué pour ses produits récoltés, surtout pour les
produits laitiers.

Tramelan-dessous: Jusqu'en automne le temps a été favorable et en

ce qui concerne les récoltes l'année 1922 a été bonne, sauf pour les céréales.
11 y a abondance de fruits et de pommes de terre, mais les prix du bétail
ont encore fléchi depuis l'année passée et sont bientôt au prix d'avant-
guerre. On peut obtenir une bonne vache laitière pour frs. 700.— à

1rs. 800.—, les génisses se vendent frs. 500.— à frs. 700.— et les prix des

chevaux ont baissé dans une plus grande proportion encore. Prix de la,

viande: bœuf frs. 2. 80 à 1rs. .3.— le kg., veau frs. 3. 20 le kg., porc frs. 4. 40.

mouton frs. 2. 40. Prix du lait: 34 à 36 cts. le litre. Prix du pain: 55 cts.
le kg. La commune a élaboré un nouveau règlement d'estivage avec augmentation

des taxes, lesquelles sont actuellement les suivantes: Vaches frs. 39.—,
y compris la bergerie et les corvées (31), pour les génisses d'un an frs. 30.—
(24), chevaux frs. 56.— (44).

Tramelan-dessus: L'année agricole 1922 a commencé par un mois
d'avril très froid; la neige a persisté jusqu'au début de mai. Le mois de mai
fut particulièrement chaud. La terre s'est durcie et la, végétation en a

souffert. La récolte de foin est, quantitativement faible. Par suite du mauvais
temps les foins ont traîné en longueur. Le regain a bien poussé et, la récolte
est proportionnellement meilleure que celle du foin. L'année fut
exceptionnelle pour la récolte des pommes de terre. La production laitière s'est
bien ressentie de l'orage de grêle du 20 mai, car les pâturages en ont souffert
et sont restés mauvais durant tout l'été. La pâture d'automne, après les

regains, peut être considérée comme nulle.

Courrendlin: Les pluies de février, suivies de fortes gelées, ont. été

très préjudiciables au froment d'hiver. La vente du bétail a subi une baisse

très sensible, qui aura certainement, une répercussion sur la valeur des

biens-fonds.

— 11 —

Vnnee 1922.

Lorgêmont: ^.nnèe moyenne ot même mauvaise, pour los céréales on

particulier, qui ont souffert de In sêclieresse au printemps et de trop de

pluie, en automne. Récolte on tain faible, compensée liourousomont par l>>

romain abondant et de bonn<> qualité. ba eulture clos pommes 6e terre a
donnê 6e bons résultats. bes semailles 6'automne, quoique contrariées par
le mauvais temps, se sont laites 6ans d'assex bonnes eon6itions. bes agri-
eultvnrs sont, eomme 6u reste partout, victimes 6e la baisse 6u prix 6u
lait ot 6o ses produits ot de In mévente 6u bétail.

9rvin: be dégel 6g février ot le gel qui a immédiatement suivi o»t
euipêclm le développement 6u trament 6'automne et sont eause 6e son peu
6e rondement, bes vers-blancs ont anéanti 6e grandes surtaees de prairies.

Renan: b'liiver 1921/1922 a ètê néfaste aux ensemencements d'au-
tomne. bes grandes pluies puis le gel ont enipêcbê les semences de lever,
be rendement dos récoltes a ôte faible, b'agriculteur, avec, les lourdes
tâcbes dont il est grevé, telles que gage», salaires, impôts et fernrago n'est

pas snttisainmvnt rétribue pour «os produits récoltes, surtout pour les
produits laitiers.

Irainelan-dessous: .lusqn'en automne. Iv temps a ôte favorable et en

ce qui concerne les récoltes l'annêe 1922 a êtê bonne, saut pour les céréales.
II v a abondance de fruits ot do pommes do terre, mais le» prix du bétail
ont encore flêcltt depuis l'annêe passée et sont bientôt au prix d'avant-
guerre. On peut obtenir une bonne vacbe laitière pour trs. 799.— à

trs. 899.—, les génisses se vendent trs. 599.— à trs. 799.— et les prix des

clievaux ont baissé dans une plus grande proportion encore. l?rix de la
viande: boeuf trs. 2. 89 à trs. A.— le kg.. veau trs. 3. 29 le kg., pore trs. 4. 49.

mouton trs. 2. 49. l'rix du lait: 34 a 36 cts. le litre. ?rix du pain: 55 cts.
Iv kg. ba commune a élabore un nouveau règlement d'estivage aveo augmen-
tatiou des taxes, lesquelles sont actuellement les suivantes: Vaebes trs. 39.—,
v compris la bergerie et les corvées /31), pour les génisses d'un an trs. 39.—
/24), cbsvaux trs. 56.— (44).

Iramelan-äossus: b'annêe agricole 1922 a commence par un mois
d'avril très troid; la neige a persiste jusqu'au debut de mai. be mois de mai
tut particulièrement cbaud. ba terre s'est durcie et la vegetation en a

soutkert. ba récolte do loin est quantitativement faible, bar suite du mauvais

temps les foins ont trainê en longueur, be regain a bien pousse et la révolte
est proportionnellement meilleure que celle, du loin, b'annêe. fut vxeep-
tionnelle pour la récolte dos pommes de terre, ba production laitière s'est
bien ressentie de l'orage de grêle du 29 mai, car les pâturages en ont souffert
et sont restes mauvais durant tout l'ê.ts. ba pâture d'automne, après les

regains, peut être considérée comme nulle.

Lourrencllin: bes pluies de lévrier, suivies de tortes gelées, ont êtê

très préjudiciables au froment d'biver. ba vente du bétail a subi une baisse

très sensible, qui aura certainement une répercussion sur la valeur des

kiens-tonds.
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Saules: L'hiver 1921/1922 a été funeste aux céréales d'hiver, et les

pluies du mois d'août en ont encore amoindri la qualité et la quantité.
La récolte des fourrages a été gênée par la pluie. Les récoltes en plantes-
racines se sont ressenties des pluies d'automne. Le foin a pu être récolté dans
de bonnes conditions atmosphériques.

Noirmont: L'année 1922 peut être considérée comme, mauvaise pour
l'agriculture de notre région. La récolte en foin est d'un bon quart
inférieure à la moyenne, il y aurait eu du regain en suffisance, mais on a dû
le rentrer dans de mauvaises conditions. Les blés d'automne étaient très
rares et n'ont par le fait guère donné. Les champs de blé de printemps
avaient encore bonne apparence, mais les pluies persistantes les ayant
couchés trop tôt, la récolte s'en trouve amoindrie, surtout parce qu'on n'a
pas pu les rentrer bien secs et bien mûrs. Les prix des fourrages sont très
élevés. A coté de cela les prix du bétail ont baissé considérablement depuis
une année, à tel point, (pie les cultivateurs doivent vendre leur bétail avec
des pertes assez sensibles. Les fermages, le taux des intérêts, de même que
les impôts étant très élevés, il y aura certainement beaucoup de paysans,
qui se trouveront dans la gène.

Bonfol: La campagne a été à peu près complètement ravagée par
les souris en 1921, et par la grêle sur une partie du territoire. La récolte

moyenne en fourrages est due à la mauvaise température d'avril et mai et

aux ravages causés par les souris en 1921. La récolte en fruits a été fortement

éprouvée par l'orage de grêle, qui a passé sur le territoire.
Cornol: Les récoltes en fourrages ont été en général compromises

par une invasion de campagnols.
Bassecourt: Les céréales ont été anéanties en grande partie par les

vers-blancs et les gelées du printemps.
Delémont: Au point de vue agricole, l'année 1922 fut plutôt

mauvaise. L'hiver a été défavorable pour les blés. Levés sous la neige, ils ont
été en partie anéantis par le gel et la bise noire; en certains endroits les
blés sont clairs et irréguliers; les souris et les vers'-blancs ont causé aussi

quelques dommages. 11 y a environ un tiers de foin de moins que l'ordinaire.
La récolte des regains a cependant été meilleure. Les pâturages ont été mauvais

cette année à cause des pluies persistantes et à cause des vents froids.
Les arbres fruitiers par contre ont donné un très bon rendement, et les fruits
étaient abondants et de bonne qualité. La récolte des pommes de terre a été
abondante et de bonne qualité. Vu la récolte déficitaire du foin et le bétail
nombreux à entretenir, il y a une forte baisse sur les prix du bétail.

Saulcy: La période de sécheresse et les fortes gelées de l'automne
1921, de même que le froid rigoureux du printemps dernier ont anéanti
presque entièrement les ensemencements de l'automne dernier. Pour ce
qui est des céréales d'été (orge et avoine) l'année 1922 peut être classée

parmi la bonne moyenne comme production. Toutefois les récoltes se sont
faites dans de mauvaises conditions, vu l'automne pluvieux, que nous avons
eu. Concernant les autres produits agricoles, il n'y a pas de remarques
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abondante et de bonne qualité. Vu la récolte déficitaire du foin et le bétail
nombreux à entretenir, il a une forte baisse sur les prix cl» bétail.

8aule?: Ira période de sêclieresse et les fortes gelées de l'automne
1921. de même que le froid rigoureux du printemps dernier ont anéanti
presque entièrement les ensemencements de l'automne dernier, l'our ce
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particulières. La période très critique, que traverse le paysan, l'éleveur
surtout, a sa répercution sur le prix des produits laitiers.

Laufon: Au printemps et, au commencement de l'été le temps ne
fut pas propice à la croissance des céréales et le rendement total ne représente

qu'un tiers d'une récolte normale. Pour le foin, les plantes-racines
et les fruits l'année a été bonne au point de vue de la quantité, tandis que
la qualité ne fut pas de tout premier ordre, les fruits surtout étant très
difficile à conserver. Le foin était abondant dans notre contrée, par contre
la récolte du regain a beaucoup souffert du temps froid et humide.

Liesberg: Le mauvais automne a beaucoup contrarié la récolte des

céréales, des fruits et des pommes de terre.

Zwingen: Le blé d'hiver de même que l'avoine ont été presqu'en-
tièrement anéantis par le temps froid et humide du printemps. Le mauvais
temps et le gel ayant beaucoup empêché la fleuraison des arbres fruitiers,
la récolte des fruits ne fut que moyenne.

Année 1923.

Neuveville: On peut remarquer de grandes différences dans les
chiffres énoncés concernant les récoltes de fourrages et les récoltes fruitières.
Cela tient au fait que la sécheresse a sévi pendant trois mois dès le milieu
de l'été. La récolte de foin fut d'autant plus abondante; les regains par
contre furent médiocres. De même pour la récolte fruitière; au printemps
tout était beau et les arbres chargés; plus tard, à mesure que la sécheresse

s'accentuait, les pédoncules des fruits s'étiolèrent et tombèrent en grande
partie au premier coup de vent. De ce fait, on peut admettre que la récolte
de pommes et de poires est faible cette année pour le fruit de conserve.

Nods: Les frimas du printemps, les Saints de glace et la lune rousse
ont anéanti la récolte des fruits; seuls quelques cerisiers et pruniers ont
résisté. La sécheresse de l'été a été fatale aux pommes de terre qui ont
très peu produit ; à maints endroits il n'a été retrouvé que la semence.
Les céréales ont aussi souffert du sec, ainsi que les regains, dont la récolte
a été nulle.

Corgémont: Année en général bonne; elle s'annonçait même au
printemps comme devant être exceptionnelle. Toutes les promesses ne se

sont toutefois pas réalisées, la sécheresse, qui est survenue de suite après
la. fenaison, ayant fortement compromis la croissance du regain et des

plantes-racines, en parti ulier des pommes de terre. Toutes les récoltes et
les semailles d'automne se sont faites dans de bonnes conditions. Notre
commune a organisé cette année l'exposition d'agriculture du district de

Oourtelary. Cette entreprise a eu un succès complet. Rien de spécial à

signaler quant à la vente des produits, bétail et autres, qui trouvent un
écoulement convenable.

Sonceboz-Sombeval: Influence du temps sur les différentes cultures;
sécheresse des mois de juillet et d'août. Vœux: remaniements fonciers.
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Tramelan-dessous: L'aimée agricole 1923 peut être classée dans la
lionne moyenne. Le temps sec a persisté pendant l'été; néanmoins les
récoltes n'ont pas souffert; la croissance du regain et des pommes de terre
a subi un peu de retard, mais tout s'est arrangé en automne et le bétail a

pu être conduit à la pâture jusqu'à fin octobre. La baisse des prix du bétail
de l'année dernière a occasionné une crise dans l'agriculture. C'est pourquoi
l'Etat de Berne est venu en aide aux propriétaires de bétail dans le besoin

au moyen de prêts sans intérêts remboursables en cinq ans; 12 propriétaires
de Tramelan-dessous ont joui de cette faveur. Le chômage dans l'industrie
horlogèrc a presque cessé complètement, ce qui permettra certainement à

l'agriculture d'écouler ses produits. Aperçu des prix: Vaches de frs. 800.—
à frs. 1200.—, chevaux poulains frs. 500. — ; viande de bœuf
frs. 1. 80 le kg., veau frs. 2. 20 à frs. 2. 50, porc frs. 2. 50 le kg., lait 38 cts.
le litre; pain 50 cts. le kg.

Tramelan-dessus: L'année 1923 peut être considérée au point: de

vue agricole comme normale. Le printemps a été retardé par les chutes de

neige, qui durèrent jusqu'au milieu de juin. La récolte du foin put se faire

par un temps idéal. La croissance du regain fut fortement contrariée par
la sécheresse. Les prairies situées au droit furent complètement brûlées et:

ne donnèrent pas de regain. La pluie étant revenue l'herbe poussa suffisamment

pour permettre la pâture d'automne jusqu'au commencement de
novembre. La fenaison s'étant opérée très facilement, de grandes quantités
furent rentrées à la. fois et la fermentation se fit très forte, si bien que
plusieurs agriculteurs avaient à déplorer la carbonisation partielle sinon
totale des tas de foin. Les pâturages furent maigres du printemps à

l'automne. Le bétail a grandement pâti de la. quantité insuffisante d'herbe et

du temps froid jusqu'à la mi-juin. Par suite du manque d'eau, le bétail
dut être en partie retiré déjà au milieu d'août. La récolte des pommes de

terre a souffert d'abord du froid et ensuite d'un temps trop sec. Biles ont
repoussés dans la terre. La production laitière est moyenne. Les prix du
bétail qui étaient bas au printemps, ont augmenté du 50 % jusqu'en
automne.

Bévilard: La sécheresse de l'été 1923 a. eu une influence néfaste sur
la récolte en foin; celle-ci a été de 25 à 33 °f, inférieure à l'année 1922.
La récolte en regain a aussi été beaucoup inférieure à celle de l'année
précédente. 11 n'y a que les prairies artificielles qui ont produit une récolte
passable. La récolte des prairies naturelles a été très faible.

Court: La sécheresse de l'été dernier a considérablement influencé
la récolte de regain et de pommes de terre.

Elay: Les récoltes de cette année ont été favorisées par le beau

temps, sauf la récolte des fruits, qui fut presque nulle à cause des gelées

pendant la. fleuraison. 11 est nécessaire qu'on s'occupe avant tout du
développement. de la culture des arbres fruitiers.

Mervelier: La sécheresse a été la cause que la récolte en fruits et
en pommes de terre a été faible.

?rumelan-àessous: d'annêe ireric-ole >923 peut être classée dans li«

lion no mouline. Iiv tvnrp» »ec- it pvr»i»tv 'pvnciunt l'vtv; nvuninoill» Iv» rê-
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vue agricole comme norniale. làv piintenrp.s a êtê retardé par ies ellutvs 6e

neipe, cpli durèrent jusqu'au milieu cls juin. da rêc-olte clu loin put ss litire
par un temps idéal, da croissance clu romain lut lortenrent eontrariêe par
la sec lieresse. des prairies situées au droit lurent eomplèteinent drûlêes et
ne donnèrent pits cle regain, da pluie slant revenue l'Iierde poussa, suklisain-
ment pour permettre la pâture 6'automne jusqu'au commencement cle no-
vomkre. dit leitaison s'stant opères très laeiiement, cle Muulv» cprirnt itês
lurent rentrées à lit lois et la kermentation se lit très lorte. si dien que
plusieurs aprieulteurs avaient à déplorer la eardonisation pitrtieiie sinon
totitle des tas 6e loin, des pâturages lurent maigres du printcunps à l'un-
tomne. la' iiêtitil a orandement pâti cle lit quantité insullisante d'lierde et

6>l temps lroicl jusqu'à la ini-juin. l'ar suite clu niancpie 6'catu, le détail
dut être en partie retire clêjà au milieu d'août, da récolte des pommes «le

terre a soulkert cl'adord dit lroid et ensuite d'un temps trop secs dlles ont

repousses dans la terre, dir production laitière est movenne. des prix du
detail qui étaient lacs au printemps, ont augmente clu 50 jusqu'en cru-

toinne.

Lèvilarâ: da sêcdieresse de l'êtê 1923 » eu une influença' nêlaste sur
lu récolte en loin; ceiie-ei a êtv de 2.5 à 33 inkêrieure à l'a.nnêe 1922.
I^a récolte en regain a aussi êtê lieirucoup inférieure à celle de l'annêe prê-
eêclente. Il n')' a que les prairies artificielles qui ont produit une récolte
passadie. da récolte des prairies naturelles a êtê très kaidle.

Lourl: da sêelieresse de l'êtê dernier a considêradlement influencé
lu récolte de regain et de pomme» de terre.

Llazc: des révolte» de cette annêe ont êtê favorisées par le deau

temps, »aus I» révolte des duits, qui lut presque nulle à caru.se des gelées

pendant la floraison, ll est nécessaire qu'on s'occupe avant tout clu clê-

veloppement de la c ulture des ardres fruitiers.
klorvelier: da sêelieresse a êtê lu c-uu»v «pie la récolte en fruits et

eir pommes de terre a êtê faillie.
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Vellerat: On doit attribuer la mauvaise récolte des fruits à la
sécheresse.

Epauvillers: La récolte des regains et des pommes de terre a été
médiocre à cause de la sécheresse.

Noirmont: La température a été mauvaise au printemps et jusqu'à
fin juin. Trop de pluie et toujours trop froid. 11 neigeait encore le 27 juin.
Le ce fait, les pâturages et les prairies se sont trouvés retardés; ce n'est que
lorsque le chaud est venu dans les premiers jours de juillet que le foin a

poussé, de sorte que la récolte en foin a été d'une bonne moyenne et de

bonne qualité. Le temps s'étant ensuite maintenu au sec trop longtemps,
il v a eu peu de regain; on a pu en rentrer un peu et tard dans d'assez bonnes
conditions. Il en est de même pour les champs de céréales, qui ont peu
donné, mais dont les produits sont de bonne qualité. 11 est entré cet automne
beaucoup de foin et de paille de l'étranger, ce qui a contribué à faire baisser

un peu les prix. Les jeunes chevaux se sont bien vendus, par contre, les

chevaux de travail ne sont pas recherchés. Toujours une suite de l'importation.

Le prix du bétail bovin a sensiblement augmenté depuis le printemps
et la vente a été facile. Les fermages, les intérêts, les impôts, les salaires
étant toujours très élevés, il en résulte que le paysan doit faire bien attention,

s'il veut nouer les deux bouts.

Cornol: Les pluies continuelles de ce printemps et la sécheresse de

l'été ont bien compromis la récolte des pommes de terre. Le drainage d'une
partie de notre territoire a apporté une amélioration réjouissante dans la

qualité et la quantité des fourrages.

Porrentruy: L'influence favorable de la société des sélectionneurs
s'est affirmée de nouveau pendant cet exercice. La rentabilité des cultures
de céréales en a été augmentée et cette amélioration va se généraliser.

Bassecourt: La récolte des regains a été très compromise par suite
de la sécheresse, de même que la récolte des pommes de terre. En 1923 des

améliorations de terrains ont été effectuées par des drainages, et la correction

d'un ruisseau.

Delémont: Le mois de mars 1923 a été marqué par une période
de pluies; les champs s'étaient saturés d'eau, ce qui a retardé les labours et
les semailles ainsi que les autres travaux agricoles. Les pluies continuelles
de la fin de mai avec baisse de température ont gêné la rentrée des premiers
foins, qui sont restés sur le sol exposés aux intempéries. Heureusement que
le temps splendide de la mi-juin a favorisé la récolte des foins. Les cerisiers
étaient généralement bien chargés. La moisson a donné une récolte
abondante, tant en grains qu'en paille et est d'excellente qualité. Le temps
magnifique de la fin du mois de juillet a favorisé la rentrée des récoltes.
La sécheresse persistante de la fin du mois d'août et du mois de septembre
est devenue inquiétante. De ce fait la récolte des regains a passablement
souffert. 11 en est de même des pommes de terre, dont les tubercules sont
restés petits à cause de la sécheresse. Les betteraves, manquant de l'humidité

nécessaire, ne sont pas développées normalement, de même que les
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clonnê, »nais dont les produits sont de bonne qualité. Il est entre cet automne
beaucoup de foin et de paille de l'êtranger, <-e qui a ,-ontribnê à faire baisser

un peu les prix, bes jeunes ebevaux se sont bien vendus, par contre, les

clrevanx de travail ne sont pas rvclierebês. 'bonjours une suite de l'ilnporta-
tion. be prix du bétail bovin a sensiblement augmente depuis le print einps
et la vente a êtê facile, bes fermages, les intérêts, les impôts, les Sîdairi-S

êtant toujours très élevés, il en résulte que le pavsan doit faire bien arten-
tion, s'il veut nouer les deux bouts.

Larnol: bes pluies continuelle» de ce printemps et la seelieres.se de

l'êtê ont bien compromis la récolte des pommes de terre, be drainage d'une
partie de notre territoire a apporte une amélioration réjouissante dans la

qualité et la quantité des fourrages.

?srrentru)o b'inlluenee favorable de la société des sêlectiorrnerrrs
s'est atlirrrrêe de nouveau pendant eet exereiee. ba rentabilité des rurltnies
de céréales en a êtê augmentée et cette anrêlioration va s<> généraliser.

Lassevourt: ba rêiolte des regains a. êtê très conrprornise par suite
de la sêclreresse, de même que la récolte îles pommes de terre, bu 1923 des

améliorations de terrains ont êtê effectuées par des drainages, et I» correc-
tion d'un ruisseau.

llelêmont: be mois de. mars 1923 a êtê marque par une période
«le pluies; les clramp» s'êtaient saturés d'eau, ee qui a retardé les labours et
les semailles ainsi que les autres travaux agricoles, bes pluies continuelles
île la. tin de mai avec baisse de température ont gêrrê la rentrée des premiers
foins, qui sont restes sur le sol exposés aux intempéries. Heureusement «pie
I«' temps splendide de la mi-juin a favorisé, la récolte des foins, bes cerisiers
étaient, généralement, bien elrargês. ba moisson a dounê une récolte abon-
«lante, tant en grains qu'en paille et est d'exeelivnte qualité, be temps
magnifique de la firr du mois de juillet a favorisé la rentrée des récoltes,
ba sêclreresse persistante de la fi» du mois d'août et du mois de septembre
est devenue inquiétante. I)e ce fait la récolte des regains a passablement,
souffert, ll en est de même des pommes de terre, dont, les tubercules sont,
restés petits à cause de la .sêclreresse. bes betteraves, manquant de l'Iiumi-
ditê nécessaire, ne sont pas développées normalement, de même que les
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choux, qui n'ont pas atteint la grosseur désirée. Les pois et les haricots
n'ont pas réussi. En général, la récolte des fruits a été assez bonne. Malgré
les rendements médiocres des regains et des pommes de terre, de même que
le rendement déficitaire de certains légumes, l'année agricole 1923 peut être
considérée comme bonne, et le proverbe, qui dit que les années sèches sont
meilleures que les années humides, se confirme.

Saulcy: L'année 1923 peut être classée parmi les bonnes pour
autant que cela concerne notre région élevée. La récolte des fourrages, du
foin surtout, a été très bonne et de toute première qualité. La longue
période de beau temps en juillet, août et septembre a arrêté la croissance
du regain dont la récolte, quoique de très bonne qualité, a été plutôt faible.
Les céréales ont donné pleine satisfaction, tant pour la qualité que pour
la quantité. Malgré notre haute altitude on pouvait voir chez nous des

champs de blé de toute beauté. 11 faut remarquer, que le syndicat agricole
de la contrée joue un rôle important par la facilité qu'il procure aux paysans
d'acheter des semences sélectionnées et des engrais chimiques à des prix
très abordables. Chaque année, la commune répand sur ses pâturages de

200 à 250 sacs de scories et de sels de potasse. Outre cela, les paysans s'en

procurent en moyenne i h 5 wagons, ce qui certainement augmente de

beaucoup la récolte des fourrages. En ce qui concerne la culture fruitière,
notre altitude ne permet pas d'en faire une exploitation lucrative. Un
cours d'arboriculture, donné dans le courant de l'année, fait espérer cependant

qu'on arrivera aussi, dans ce domaine, à de bons résultats.

Laufon: L'année agricole 1923 fut pour notre contrée, plutôt
mauvaise. Le rendement n'atteignit quantitativement pas la moyenne. Il fut
par contre qualitativement bon. Le beau temps du printemps favorisa les

travaux de champs et permit aux céréales d'hiver de se développer normalement.

L'herbe fut abondante. La première moitié de la fenaison fut
mauvaise, mais le temps sec à la fin du mois de juin fut bien propice aux travaux
de la deuxième moitié de la fenaison. Le beau temps en juillet et en août
favorisa la croissance du blé qui donna une bonne récolte. Mais tous les

fruits des arbres, ainsi que les plantes-racines souffrèrent de la sécheresse.
En certains endroits le rendement en regain fut très maigre, même nul,
et bon nombre de cultivateurs durent recourir trop tôt au fourrage sec;
le rendement en plantes-racines ne fut satisfaisant que dans les champs,
situés à l'envers. Dans les terrains légers et sans engrais les pommes de

terre réussirent mal; les tubercules furent bien nombreux, mais restèrent
petits. D'une manière générale, nous devons considérer la récolte de l'année
1923 comme médiocre.
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clivux, qui n'ont p»s »ttcint la grosseur désirée. Des pois et les bsricots
n'ont pas réussi. Ln générai, la récolte à fruits a etc asses >>»unc. Nnlgrê
les rendements inêdiocrvs clcs regnins et do» pommes clc terre, clv même qu«'
lc rendement déficitaire clc certains legumes, l'annêe agricole 1923 peut êtr<>

considérée comme bonne, et le proverbe, qui dit «pie les années sècbes sont
ineilleures «pie les années Inimides, se confirme.

8aulo)«: b'annêe 1923 peut être classée parmi les bonnes pour
autant pue cela concerne notre region élevée. Di» récolte des fnurrnges, du
toin surtout, a êtê très bonne et de toute première qualité. Isa longue pê-
riode de beau temps en juillet, août et septembre a arrêt«' la croissance
«lu regain dont la récolte, quoique de très bonne qualité, a êtê plutôt laible.
Des céréales ont donnè pleine satisfaction, tant pour la cpralitê «pie pour
la quantité. Nalgrê notre liaute altitude on pouvait voir cbcs nous des

eliamps de blê de toute beauté. Il laut, remarquer, que le syndicat agricole
«I«' la contrée joue un rôle important par la facilite qu'il procure aux pavsan.s
d'aclieter des semences sélectionnées et des encrais ebimique» à des prix
très abordables. Obaque an née, la commune répand sur ses pâturages d«'

201» à 250 sacs de scories et de sels de potasse. Outre cela, les pavsan.s s'en

procurent en moyenne 4 à 5 wagons, ce qui certainement augmente d«'

beaucoup la récolte des fourrages, lîln ce qui concerne la culture fruitière,
notre altitude ne permet pas d'en faire une exploitation lucrative, lin

« ours d'arboriculture, dunnê dans le courant de l'annêe, lait espérer cepen-
dant qu'un arrivera aussi, dans ce domaine, à de lions résultats.

baukon: I/annco agricole 1923 lut pour notre contrée, plutôt, mau-
vaise. He rendement n'atteignit quantitativement pas la movenne. II fut
par contre qualitativement bon. De beau temps du printemps favorisa les

travaux de cbamps et permit aux céréales d'iuver de se développer normale-
ment. D'berbe lut abondante, Da première moitié de la fenaison kut mau-
vaise, ruais le temps sec à la fin du nrois de juin fut bien propice aux travaux
de la deuxième moitié de la fenaison, be beau temps en juillet et en août
favorisa la croissance du blê qui donna une bonne récolte. Nais tous les

fruits des arbres, ainsi que les plautes-racines soutirèrent de la sêclreresse.
Du certains endroits le rendement en regain kut très maigre, même nul.
et bon nombre de cultivateurs durent recourir trop tôt au fourrage secv
le rendement en plantes-racines ne fut satisfaisant que dans les cbamps,
situés à l'envers. Dans les terrains légers et sans engrais les pommes de

terre réussirent mal; le» tubercules furent bien nombreux, mais restèrent
petits. D'une manière gênêrale, nous devons considérer la récolte de l'annêe
1923 comme médiocre.
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